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Après le Cubisme, Ozenfant et Jeanneret. — Paris 1918.

« Les présents commentaires tentent de définir la condition actuelle de l'art.

« La peinture étant l'art le moins mortifié de l'époque a servi d'exemple.
« Ce livre est écrit par des peintres, mais non exclusivement pour des pein-

« très : L'art n'intéresse pas qu'eux seuls. Il est désirable que les artistes ouvrent
« enfin la porte de leurs cénacles ; ce serait à leur plus grand péril qu'ils s'y con-
« fineraient désormais ; l'époque devient si clairement et si fortement orientée

« qu'elle ne tarderait pas à éliminer ce qu'elle ne pourrait pas assimiler. »

C'est le préambule de ce petit volume. Je viens de le lire avec grand intérêt ;

car il n'est certes pas ennuyeux malgré son ton dogmatique et je ne pense pas

qu'une fois commencé quelqu'un n'ait la curiosité d'aller jusqu'au bout. Les auteurs

sont gens préoccupés des grands problèmes du temps présent, non pas des problè-

mes politiques ou de ravitaillement ; mais ce qui les tourmente, c'est l'état chaoti-

que que présentent toutes les manifestations artistiques de notre époque. Aussi
font-ils un sérieux examen de conscience... je veux dire de celle de leurs colle-

gues! ils ne sont pas tendres pour la plupart d'entre eux. Mais s'ils découvrent le

mal, ils en ont heureusement trouvé le remède infaillible et ils nous annoncent la

bonne nouvelle avec la conviction d'apôtres dont la sincérité ne peut être mise en

doute, et c'est là chose fort respectable.
En passant en revue la production artistique d'Avant-guerre, nos auteurs s'arrê-

tent aux produits du Cubisme « le seul (art) encore qui compte aujourd'hui »•

C'est ce qui s'appelle ne pas aller par quatre chemins Donc arrêtons-nous au

Cutasme; il a ses qualités et ses défauts, hélas comme tout le monde ; mais ce

qui lui sera largement compté, c'est d'avoir remis en honneur, sans l'inventer, la

Aon Pepre'sentaù'on, autrement dit la ZVe'cessita Je ta predominance Ju ptasl/que

sur ta JescnpJ/. Mais le Cubisme souffre d'un mal grave l'Otacunta (apparente du

moins). Il est « obscur » à la façon d'un tapis. Son esthétique est ornementata et

c'est ce qui sera précisément la mort du Cubisme. Ces Messieurs nous le prouvent
en nous annonçant sans ménagement qu'il y a une hiérarchie des arts 1... où allons-

nous, Messieurs Au moment où les hommes abolissent toutes les hiérarchies,

vous en rétablissez une pour les arts, une de celles qu'on avait eu tant de peine
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à démolir La classification suivante est, dans sa concision cruelle, évidemment
irréfutable :

Sensation pure : art ornemental.

Organisation des sensations brutes, — couleurs et formes pures : art supérieur.
« Peinture pure, c'est l'Ornemental, voilà la réalité, quelque douloureuse

qu'elle paraisse. » « La bonne cuisine aussi est un heureux ornement de la vie. »

Résumons : le Cubisme n'est qu'un art ornemental au même titre que celui
des tapis et ses manifestations doivent être goûtées dans le même esprit; il est

donc un simple art d'agrément. Le Grand Art n'est pas là, «l'outil seul est prêt:
«usant des éléments bruts, il faut construire des œuvres qui fassent réagir l'intel-
« lect ; c'est cette réaction qui compte. »

Dans un chapitre suivant les auteurs analysent l'Esprit moderne. Ils le trou-

vent réalisé dans la machine et le fat/Zonsme. « L'Evolution actuelle du travail

conduit par l'utile à la synthèse et à l'ordre. »

« Les banlieues des villes, dans un chaos au travers duquel il faut savoir dis-
« cerner, nous montrent des usines où la pureté des principes qui ont présidé à

« leur construction réalise une harmonie certaine qui nous paraît s'approcher de la

« beauté. Le béton armé, dernière technique constructive, permet pour la première
« fois la réalisation rigoureuse du calcul ; le Nombre, qui est à la base de toute
« beauté, peut trouver désormais son expression. »

Mais l'/lri actuel est étranger à cet esprit moderne et le cubiste n'est pas
l'artiste qui représente notre époque. 11 y a donc des incertitudes dans l'art actuel,
incertitude d'esthétique, de conception, d'exécution.

Le remède Il faut que l'Art prenne conscience de lui-même. L'esprit domi-

nant notre époque étant l'esprit scientifique qui se développe toujours davantage en
même temps que l'industrie, c'est nécessairement de ce côté que doit tendre l'Art.
« La science ne progresse qu'à force de rigueur. L'esprit actuel, c'est une ten-
« dance à la rigueur, à la précision, à la meilleure utilisation des forces et des

« matières, au moindre déchet, en somme une tendance à la pureté. »

L'Art de notre époque doit être sur le même plan que la société actuelle, indus-

trielle et scientifique ; il doit y avoir parallélisme. En un mot, il faut en art comme

en science rechercher les Lois. « Les lois ne sauraient être une contrainte, elles

« sont l'armature fatale, mais inébranlable de toutes choses. Une armature n'est

« pas une entrave. » Et maintenant quelles sont ces lois

(Vf suiurej Th. D.
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